
108 Télérama 3711 24/02/21    Les paroles du Déserteur rythment ce film puissant. 

22.40 TV5 Monde Documentaire CHoisir à 20 ans  

| Documentaire de Villi Hermann (Algérie/Suisse, 2017) | 90 mn. Inédit. « Refusez d’obéir/Refusez de la faire / 
N’allez pas à la guerre/Refusez de partir. » Les paroles du Déserteur, célèbre chanson antimilitariste de Boris Vian, 
rythment ce film puissant. Puissant parce qu’à sa manière il redonne leur dignité aux jeunes appelés français qui 
refusèrent de participer à la guerre d’Algérie, entre 1954 et 1962. Qualifiés de traîtres et contraints à l’exil, ces 
réfractaires ont toujours porté avec fierté l’épithète d’insoumis. Près de soixante ans après la fin de la guerre, certains 
d’entre eux témoignent de cette période agitée et reviennent sur les raisons de leur désertion, alors qu’ils n’étaient 
encore que de jeunes adultes. « C’était une saloperie à laquelle il ne fallait en aucun cas être mêlé », lance l’un, qui 
vit toujours en Suisse où il avait trouvé refuge après avoir, d’une certaine façon, dit non à de Gaulle. Tous le referaient 
s’il fallait.  

La narration à la première personne permet à l’auteur, présent à Paris pendant toute la guerre, de mieux décrire 
l’antimilitarisme et l’anticolonialisme très marqués au sein de la jeunesse à cette époque. Ses souvenirs, portés par ses 
archives personnelles, évoquent « un véritable amour pour un pays qui cherchait à se défaire des années de 
colonialisation ». Un amour qui le conduit, comme certains déserteurs, à aller servir comme enseignant volontaire en 
Algérie, dès 1962. Comme de tous les conflits armés, « il n’y a vraiment pas de quoi être fier de cette guerre dont 
l’Algérie n’est jamais sortie », conclut-il. — Raoul Mbog Rediffusion : 7/3 à 14.00.  

  

  » Déserteur, traître ! » Ils ont refusé de faire la guerre aux Algériens. Aujourd’hui, qu’en disent-ils ? 


